Séminaires du mercredi: cycle 2016-2017
Face aux émotions, la dynamique des défenses psychiques.

Constructions, transformations ou résultat d’élaborations psychiques, les défenses sont présentes dans la psyché dès le début de la vie.

Freud va penser très tôt un modèle métapsychologique de la défense passant de l’idée de la défense inconsciente résultat d’un conflit psychique – par exemple le refoulement, point nucléaire des mécanismes névrotiques – à une conception plus élargie, avec l’existence de mécanismes plus primitifs, tels que le déni, le clivage, la projection qui prédominent dans d’autres types d’organisations. Puis, Mélanie Klein, Bion et les post-kleiniens vont mettre à jour des défenses plus précoces, archaïques, défenses plus drastiques qui vont impacter gravement les modes du fonctionnement psychique.

A travers les différents séminaires de cette année seront abordés les différentes défenses, les conditions d’émergences de celles-ci, leurs liens avec la nature et l’intensité des différentes angoisses et le rôle de l’objet, leurs places sous forme de résistances dans la relation thérapeutique ainsi que leurs différentes fonctions.

Sans oublier qu'à côté de leurs caractères psychopathologiques, certaines défenses peuvent aussi avoir un rôle structurant, protecteur pour le psychisme, elles font partie de la croissance psychique et sont donc aussi à respecter.
21 septembre 2016. 

Marie France Dispaux.
Eprouver, se protéger, les deux facettes de la construction du psychisme.
Argument. 

Dans chaque lieu de travail, nous sommes amenés à nous heurter aux défenses de nos patients, que ce soit à l'hôpital, en centres de santé, dans les maisons d'enfants ou en consultations. Il est donc important de les reconnaître, de les comprendre car souvent, même si elles dérangent, elles ont pour le psychisme une fonction de protection indispensable. En introduction au cycle, nous verrons donc un tableau des différents modes de défense, au travers d’exemples pris dans la vie quotidienne ou dans la clinique, du côté du patient mais aussi du côté du thérapeute et des équipes.  

26 octobre 2016.
Blandine Faoro-Kreit et Edith Creplet. 
«J'aurais voulu naître vivant.» Comment ressentir, vivre et penser quand le pare-excitation vient à défaillir?
Argument.

Quand le pare-excitation pose problème, il y a des voies plus ou moins courtes ou plus ou moins longues pour gérer le traumatisme dû à l’excès d’excitations. Des parachutes sont plus solides et plus efficaces que d’autres. Certains partent en torche et la chute est inévitable. Comment penser la solution addictive et la solution psychosomatique dans ce contexte ?
A partir de différentes situations cliniques, nous tenterons de montrer les impasses de ces solutions quand elles deviennent des voies uniques.
1ère partie : La solution somatique
30 novembre 2016.
Blandine Faoro-Kreit et Edith Creplet. 
«J'aurais voulu naître vivant.» Comment ressentir, vivre et penser quand le pare-excitation vient à défaillir?
2ème partie : La solution comportementale et addictive
8 février 2017.
Françoise Labbé et Carine De Buck. 
Les défenses autistiques à l'épreuve de la clinique quotidienne.

Argument. 
Au-delà du champ de l’autisme proprement dit, le concept de défense autistique s’est avéré très utile pour penser la clinique de certains patients adultes névrosés, limites ou psychotiques ainsi que la problématique psychosomatique et celle des addictions.

La notion d’autisme encapsulé ou de poche autistique délimitée pouvant coexister avec des aspects névrotiques, développée par F. Tustin, s’est révélée d’un apport considérable. Elle a modifié le champ de la psychanalyse et a permis d’enrichir les perspectives d’approche et de compréhension des pathologies graves. Nous illustrerons ces concepts par du matériel clinique.
8 mars 2017.
Anne Englert et Denis Hirsch.
Clivage et refoulement.
Argument. 

Nous aborderons deux mécanismes de défenses essentiels dans la structuration de la vie psychique et  qui jouent  un rôle important dans la psychopathologie.
Nous tenterons de montrer les articulations entre refoulements et clivages par des exemples cliniques et des productions culturelles.
29 mars 2017.
Katy Bogliatto et Géraldine Castiau.
Les dénis de 0 à 107 ans.
Argument. 

Déni de la castration, déni du deuil, déni de la réalité extérieure, déni d’une perception interne et/ou externe à soi, déni de la pensée… Tous sont différents modes d’expression du déni.

Le déni est un mode de défense qui se rencontre couramment dans notre clinique. Son intensité et son inscription psychique sont variables, allant d’un mode de défense ordinaire, comme un refus, une négation à un mode de défense plus profondément inscrit dans le psychisme comme le clivage avec perte de la réalité dans la psychose. 
Dans ce séminaire, le déni sera visité du normal au pathologique et à travers les âges de la vie.

26 avril 2017.
Liliane Dirkx et Isabelle Lafarge.
L’emprise comme défense.
Argument. 

La pulsion d'emprise est décrite par certains auteurs psychanalytiques comme devant s'exercer normalement sur l'objet lors du développement de l'enfant mais son destin est incertain. En effet, l'emprise sur l'autre prend rapidement des formes défensives et pathologiques. Comment et sous quelles formes s'exprime-t-elle dans la clinique? Quelles en sont les «victimes» potentielles? Quelles théories et quelles théories de la technique permettent de la comprendre et de s'en dégager quand elle envahit le processus thérapeutique?

31 mai 2017.
Table ronde autour des défenses et de leur dynamique avec Françoise Labbé, Marie France Dispaux et Theresa Spadotto.

A partir des questions posées tout au long des différents exposés de l'année, nous ouvrirons une discussion sur les défenses et leur impact sur le quotidien de la clinique. 
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